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Exposition présentée au Château de Tours du 26 octobre 2018 au 20 janvier 2019

1. Les deux mains 
   du marionnettiste - 51cm / 72cm

2. Sans titre - 46cm / 66cm

3. Foule - 41cm / 61cm

Couverture - Sans titre - 42cm / 46cm 

2.1.

3.

Jean-Pierre Conin a fait  des 
études de dessin aux Beaux-Arts 
de Tours avec pour professeur 
Paul Guimezanes (prix de Rome 
de gravure) qui lui a enseigné la 
différence entre voir et regarder, 
et à être critique et exigeant. À dix-
huit ans, il avait deux passions : le 
dessin et le théâtre.

Il a suivi ces deux voies en même 
temps  : comédien, décorateur, 
ass is tant  met teur  en scène, 
costumier, éclairagiste et créateur 

lumières, puis régisseur général 
de théâtre et responsable de 
programmation théâtrale…

Parallèlement, il n’a jamais cessé 
de dessiner depuis cinquante ans.

Discret, modeste et solitaire,  
il dessine dans son petit atelier, 
généralement tard le soir, et montre 
son travail quand on accepte 
d’exposer cet original, hors normes, 
étranger à tout phénomène de 
mode.

CONIN
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Uluru | Acrylique 60x60

Artiste dessinateur, j’utilise 
uniquement les noirs et blancs 
— ces couleurs que j’aime 
profondément.

Mes œuvres sont nées 
de mon imaginaire, de la 
matière : craie noire, pastel 
blanc sec, des traces 
profondes et subtiles du trait, 
une façon de leur donner une 
existence ; des dessins en 
noirs et blancs.

C’est ma manière, au fil des 
années, de donner un sens à 
ma création.

1. Sans titre - 37cm / 42cm

2. La solitude lumineuse - 52cm / 66cm

3. Le Cri - 72cm / 51cm

4. Idée noire - 72cm / 52cm

5. Chimère 1 - 62cm / 80cm

1.

2.

3.

4.

5.

Tous ces dessins sont imprévus, 
et imprévisibles…je dois les 
dominer. Le plus exigeant des 
critiques, c’est moi-même. Je 
fais en sorte que mes dessins se 
présentent à moi, après un long 
travail solitaire, sans concession.

Je les signe, puis les fixe : ils 
n’ont plus besoin de moi, leur vie 
leur appartient…

Ces œuvres sont habitées d’un 
peu de moi, et de beaucoup 
d’elles-mêmes. Elles sont prêtes 
pour le partage.

Jean-Pierre CONIN


